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IÎ!lîir,TtcLmtrç7m,el|edrt,,“rdeMeèMe Paru ''e,itS verr';5 ^ les conduisent à 
débitent à tout venant On June ainsi im ife tu° à ? M'e’ au «ime et à la
mensément d’argent à tmpoisunii-r les nau le-f CS*n *,nfcoce; *.aîsance renaîtrait dans 
vres gens, à les pousser 2ns les «de, d’ili^ , Z ZÎZ 1 T V ‘3 ^ nés, à les tuer. ■ ^ut <lue loules les Autorités religieuses

E.l-Em hi mi,, ,i„ d„ «„uin„d, br"” •'«"'**»>
d0“ " .g,,., i, , . lrop

chasser les orages de grêle vers les rnin« “ ° , ? Pa!’.V|lle disait : “ Les astrono-
perdus de l’Océan, autour des pôles Mil, <« T” V ** Pl,llosoPhcs «évertuent à nous qui nous délivrera de. mîuî Ï l’acS « 'laldumoilde-
Nous sommes tous d'accord pour délester “ l’im/J n °"’ J>ar coral,ustion, etc. 
les épidémies et les calamités atmo . hérV ^ ,m|a8inat,?n s’en donne à l'aise Eh bien, 
que,. Quant à l’alcoal Ta "nî Zé ,! a =ela con‘lnu=. Çe n’est pa, ainsi, certe,; 
hommes ne le déteste nas. Au contraire - mou?roM°toù? h ^ dU monde- Nous 

Alors ? Que peut-on augurer de Tl, » u ■ bonnement par l’alcool t

noils $2*1 ;^.tUM!rS5snSl*

ttÆ'Safiririeusement refoulé par ad ,Ct°' n^ShteSSL'n'iM “"r0"* SOulev< contre
C'est ce que l’Italie devrait faire, si elle 'homble fl6au de I alcool,,me. 

veut mettre un frein aux scènes sauvages du 
couteau. 6

Qui est-ce qui arme la main assassine de 
1 Italien contre son frère ?

n A|L i9°L . Avez vo“? un coq très matinal et qui. avant
Quel démon pousse le mari ivrogne à t*1®1”6 que I Aurore aux doigts de rose songe 

bat.‘f' ,b^A*Àe.ment sa femme et ses enfants ? a°uv,rir ‘.«s portes de l’Orient, suivant le cli- 
LALi.OOL. ché classique, ait la mauvaise habitude de
Qui est ce qui remplit les hôpitaux et les voua ,lrer Par ses cocories sonores d’un som- 

prisons? LALCOOL encore ! meil dont vous seriez heureux de prolonger
Doù vient la folie? L’ALCOOL toujours P^s longtemps la béatitude ? Enfermez voire 

et partout > c°q le soir et suspendez une planchette au-
Et sans parler de la ruine des familles dessus du perchoir du bruyant gaillinacé. La 

dépossédées, déshonorées po'irassouvir cette Pre,ni*re chose que le coq fait en chantant 
passion honteuse. ç est de lever la tête. Si la planchette est’

Hélas le est toujours avec un serrement Ju?te assez basse pour qu’il se cogne la 
de cœur que l’on voit nqs laborieux et ,te’ son chant s’arrête aussitôt, 
robustes campagnards s’engouffrer dans les Après Plusieurs tentatives aussi déconcer- 
cantmes les jours de fêtes et les jouis de lal?1”’ le coq se décidera à remplacer ses 
foires où ils font des séances interminables, aubades à l’aurore par une méditation mélan- 
au milieu de la fumée du tabac, des jurons . '9ue- mals silencieuse, jusqu’à ce que le 
et des jeux ; c’est dans ces tavernes qu’ils Jour aPParaissant, on lui rende sa liberté
laissent leur santé, leur moralité et le __ __________
pain sacré de leurs femmes et de leurs 
enfants.

gar-
guin-

Coq Matinal

..... Quand tu trouveras la compagnie de cer-
Aussi la ligue contre l’acoolisme est une 181,165 personnes indigne de toi, songe à ton 

igné sainte, et nous devons tous nous enrô aD8e gardien qui subit la tienne sans se 
1er pour cette noble croisade. plaindre.

Si les buveurs avaient le courage de renon- —La patience dévore le diable.
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